
Date: 28.06.2024

Agri
1001 Lausanne
021/ 613 06 46
https://www.agrihebdo.ch/

Genre de média: Médias imprimés
Type de média: Presse spécialisée
Tirage: 8'069
Parution: hebdomadaire N° de thème: 375.009

Ordre: 1073023Page: 15
Surface: 14'902 mm²

Référence: 92476699

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, case postale, 8027 Zurich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Coupure Page: 1/1

Des débouchés encore à trouver
Les industries produisent

nombre de substances is-
sues de processus agroali-
mentaires, qui ne trouvent
pas d'utilité directe. On les
appelle coproduits, sous-pro-
duits ou déchets, en fonction
de l'importance de leur valo-
risation. Le petit-lait qui, se-
lon les sources, tombe dans
l'une des deux premières ca-
tégories, représente un bon
exemple. Longtemps donné
aux cochons, son volume a
fortement augmenté avec l'in-
dustrialisation de la produc-
tion fromagère.

À titre d'exemple, en 2022,
la Suisse a produit environ
3,7 millions de tonnes de lait,
dont environ 47% ont été trans-
formées en fromage, quark et
séré, générant quasi 1,4 million
de tonnes de petit-lait. Les fi-
lières traditionnelles de valo-
risation du petit-lait, telles que
la production de poudre, d'iso-
lats ou de concentrés de pro-
téines, atteignent leur satura-
tion et deviennent de moins en
moins rentables.

Nouvelles initiatives
Afin de surmonter ce pro-

blème, plusieurs initiatives ont
été entreprises, parfois sans
aboutir. En avril 2024, Agri &
Food, la stratégie agroalimen-
taire du Canton de Fribourg,

s'est lancé dans un nouveau
défi en récompensant deux
nouveaux projets. Le premier
propose de séparer protéines
et lactose pour des usages dis-
tincts, grâce à la filtration mem-
branaire. Les protéines sont
transformées en films d'em-
ballage robustes, tandis que le
lactose est converti en biogaz
par digestion anaérobie, four-
nissant une énergie renouve-
lable locale. Ce projet associe
des hautes écoles et des parte-
naires industriels fribourgeois
comme Cremo et Translait.

Un second projet, porté par
la Haute école d'ingénierie et
d'architecture de Fribourg, pro-
pose de valoriser le lactosérum
grâce aux piles microbiennes
d'électrohydrogenèse (MEC).
Ces piles dégradent plus de
95% de la matière organique
polluante, produisent de l'hy-
drogène pour la mobilité décar-
bonée et extraient des compo-
sés azotés et phosphorés pour
fabriquer des engrais durables.
Cette méthode écologique et
économique transforme les dé-
chets en ressources sans forte
consommation électrique. La
collaboration implique l'Uni-
versité de Fribourg, Translait,
la Haute école spécialisée du
Valais, JAJ Group et Symbiose
Advanced Technologies Swit-
zerland. PC


